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En ce qui concerne le materiel agricole de ces differents pays, il y a 
pcu de chose a en dire. 

L’Espagne, le Portugal et les Pays-Bas n’avaient rien expose. La Bel- 
gique avait prdsenle quelques Instruments aratoires qui ne repondaient 
nullement a l’^tat de son agriculture : ils etaient de construction mediocre 
et peu finis. Le Gouvernement avait fait un vain appel aux constructeurs: 
ceux-ci n’ont evidemment aucun interet 4 paraitre dans les concours uni- 
versels, ils ont pour eux le marche int^rieur, et savent qu’ils ne pourraient 
lütter avec les fabriques frangaises et encore moins avec les usines de la 
Grande-Bretagne et des Etats-Unis; ä part deux ou trois exceptions, ils 
se sont tous abslenus. Le ministere beige a fait ce qu’il a pu pour que cette 
partie de son exposition ne fut pas tout a fait nulle : il a präsente une Collec¬ 
tion complete d’outils de la cullure courante; l’Ecole de Gembloux, de son 
cöte, a expose les principaux instruments aratoires du pays. 

L’Italie a ameliord sensiblement son outillage depuis 1867; la fabrica- 
tion, dans son ensemble, paraissait plus soignee; les instruments de la cul- 
ture perfectionnee ont penetre cliez eile; 011 reconnait qu’un certain mou- 
vement a etd imprime a l’agriculture de ce pays et qu’il est bien seconde 
par Je Gouvernement. 

La collection de machines de MM. Cosimini et Berlilacci, comprenant 
moissonneuse, batteuse a grand travail, hache-paille, faneuse, rateau ii 
cheval, herse en fer Howard, scarificateur (modele Coleman), semoir a 
cereales, hache-feuilles de murier, etc., a etd remarquee par le Jury et 
jug'4e digne d’une medaille de progres, en raison du bon cboix et de la 
bonne execution des insfruments quelle comprenait. On doit signaler aussi 
les beaux et puissants araires exposiis par MM. Tomaselli et Guarneri, et le 
hache-feuilles de murier de M. Pozzoli. Ce dernier instrument est simple, 
expeditif et peu coüteux; il se manoeuvre a la main et est capable d’un 
grand debit. 

Plusieurs comices agricoles de l’Italie avaient fait des expositions s[ie- 
ciales des instruments en usage dans leurs circonscriptions pour les la- 
bours, les defoncements et la culture du chanvre, du riz et de la vigne; 
ce matdriel est, en gdneral, assez bien congu au point de vue mecanique; 
ce sont d’excellents ingenieurs qui fournissent les modeles, mais la cons¬ 
truction n’esl pas toujours irreprocbable : eile est 10in de presenter lc lim 
ddsirable. Les fabricants italiens ont de grands progres a realiser sous ce 
rapport : ce n’est plus pour eux qu’une question d’outillage perfectionne 
a introduire dans leurs ateliers. 

La Suisse a expose beaucoup de pressoirs a vin et ä cidre, de barattes et 
de macbines ä battre ä manege; eile a exhibe quelques charrues, un cer- 
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